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SUMMARY  

 

This issue has emerged from the observation that "green spaces" or "greening" in cities are attached 

to professionals of very great plurality, for example to landscape architects, surveyors-experts, 

topographers, urban planners, etc. As a geographical and urban space, the garden or the park can be 

qualified by its form, treatment of its boundary or its legal, cadastral and social situation. 

 

From a methodological standpoint, our research is based on an analysis of the work of urban 

planners and landscape architects Edouard André (1840ï1911), Josef Stübben (1845ï1936), 

Ebenezer Howard (1850ï1928), Eugène Hénard (1849ï1923), Jean-Claude Nicolas Forestier 

(1861ï1930), Marcel Zaborski (1884ï1980), Le Corbusier (1887ï1965), Sir Geoffrey Jellicoe 

(1900ï1996), and also contemporary urban planners. 

 

Our hypothesis is that the contemporary period represents a certain continuity of the conceptions of 

the garden developed in the late nineteenth ï early twentieth century. The garden, the public park is 

an instrument designed to bring the inhabitants (physically and symbolically, spiritually) closer to 

the materiality of the landscape and nature. The urban cadastre, the profession of the surveyor play 

a primordial role in this planning process. We will be particularly interested in following the 

evolution of the design of the garden or urban park in urban planning from the end of the nineteenth 

century to the present day. 

 

RESUMÉ  

 

Ce sujet a émergé partant de la constatation que les «espaces verts » ou de « verdissement » dans les 

villes sont attachés aux professionnels de très grande pluralité, par exemple aux architectes 

paysagistes, géomètres-experts, topographes, urbanistes, etc. en tant quôespace g®ographique et 

urbain, le jardin ou le parc peut être qualifié par sa forme, le traitement de sa limite ou sa situation 

juridique, cadastrale et sociale.  

 

Dôun point de vue m®thodologique, notre recherche se base sur une analyse des travaux des 

architectes urbanistes et paysagistes Edouard André (1840ï1911), Josef Stübben (1845ï1936), 



            

Ebenezer Howard (1850ï1928), Eugène Hénard (1849ï1923), Jean Claude Nicolas Forestier 

(1861ï1930), Marcel Zaborski (1884ï1980), Le Corbusier (1887ï1965), Sir Geoffrey Jellicoe 

(1900ï1996) et aussi les urbanistes contemporains.  

 

Notre hypoth¯se est que lô®poque contemporaine repr®sente une certaine continuit® des conceptions 

du jardin développées à la fin du XIXe ï début du XXe siècle. Le jardin, le parc public est un 

instrument conçu pour rapprocher (physiquement et symboliquement, spirituellement) les habitants 

de la matérialité du paysage et de nature. Le cadastre urbain, le métier du géomètre y jouent un rôle 

primordial. Nous allons nous int®resser en particulier ¨ suivre lô®volution de la conception du jardin 

ou parc urbain dans la planification urbaine à partir de la fin du XIXe siècle à nos jours.  
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1. INTRODUCTION  

 

La planification urbaine est toujours un processus visionnaire pour assurer les tendances et les 

solutions stratégiques du développement urbain. Ce processus est attaché aux professionnels de très 

grande pluralité, par exemple aux urbanistes, architectes, architectes paysagistes, géomètres-experts, 

topographes, etc. Lôespace g®ographique  urbain et sa structure peut être qualifié par sa forme, le 

traitement de sa limite ou sa situation juridique, cadastrale et sociale. 

 

Nous allons nous intéresser, en particulier à suivre, lô®volution de la conception du jardin ou du parc 

dans le milieu urbain.  

 

Lô®volution de la conception du jardin ou du parc urbain dans la planification urbaine à partir de la 

fin du XIXe siècle à nos jours est un objet de cet article. Les villes différentes que Paris, Marrakech, 

Montevideo sont les objets de notre réflexion faite partie de notre recherche professionnelle pendant 

les semaines du travail ou des conférences  régionales de la FIG.  Bien sûr, la planification de la 

capitale lituanienne sera aussi lôobjet de notre article et de notre rapport dans la Conférence de la 

FIG 2017.  

 

Notre recherche se base sur une analyse des travaux des praticiens et des académiciens architectes 

urbanistes et paysagistes Edouard André (1840ï1911), Josef Stübben (1845ï1936), Ebenezer 

Howard (1850ï1928), Eugène Hénard (1849ï1923), Jean Claude Nicolas Forestier (1861ï1930), 

Marcel Zaborski (1884ï1980), Le Corbusier (1887ï1965), Sir Geoffrey Jellicoe (1900ï1996) et 

aussi les urbanistes contemporains.   

 

2. LôART DE CONSEVOIR LA VILLE ET LE JARDIN DANS UN MILIE U URBAIN  

 

2.1 La ville conçue et dressée au temps de la fin de XIXe ï les théoriciens de base 

 

Edouard André (1840ï1911), le paysagiste français et créateur des parcs privés et publics, a 

travaill® aussi sur le domaine dôam®nagement de ville en cr®ant ç le projet de transformation et 

dôembellissement de la ville de Montevideo, Uruguay » (1891) (Montañez, 2001, 2011 ; Figure 1). 

Côest lui qui a fait la transformation de la citadelle de Luxembourg. Une bonne solution a ®t® mise 

en valeur créant les projets des parcs et  proposant lôachat des lots fonciers pour lôhabitat urbain 



            

dans les villes de Liverpool, Luxembourg (Figure 2) et les autres. Les parcs de sports se lancent 

aussi dans les villes et trouvent son succès (Figure 3), en particulier au début du XXe siècle.   

  

Josef Stübben (1843ï1936), un architecte et urbaniste allemand, devient en 1876 lôarchitecte de la 

ville dôAix-la-Chapelle et continue sa carrière en devenant le conseiller en urbanisme pour la ville 

de Cologne entre 1881 et 1898. La ville de PoznaŒ, actuelle ville de Pologne, int®gr®e ¨ lô®poque ¨ 

lôEmpire allemand fait aussi appel ¨ lui prendre la pr®sidence de la Commission pour la r®novation 

urbaine. J. Stübben a laissé une marque profonde dans le développement urbanistique et son 

empreinte toujours visible aux villes de Cologne, Berlin, Bydgoszcz, PoznaŒ, Kiel, Luxembourg. 

Ses écrits ï Der Städtebau (La construction de la ville ; 1890), Hygiene des Städtebaues (Hygiène 

et construction des villes ; 1896), Vom englishen Städtebau (Lôart de concevoir la ville en 

Angleterre ; 1912), Vom französishen Städtebau (Lôart de concevoir la ville en France ; 1915) ï 

influencés par practice de  baron Haussmann (1809ï1891) et théorie de Camillo Sitte (1843ï1903) 

ont été pour longtemps les vrais vadémécums de la planification des villes européennes avec les 

normes de verdissement.     

 

  
Figure 1. Plan des espaces verts de Montevideo, dressé par 

E. André, 1891 (Source : Montañez, 2001, 2011) 

Figure 2. Plan des espaces verts 

pour la ville de Luxembourg 

(André, 1879) 

 



            

 
 

Figure 3. Le projet du Parc des Sports dans la ville dôOrleans, dessin® par Andr® vers 1911. Source : 

Archives départementales des Yvelines, Fonds 141 J et 156 J.  

 

Cité-Jardin (Garden City) et son concepteur Ebenezer Howard (1850ï1928), un urbaniste 

britannique, m®rite dô°tre mentionn® pour lôinfluence durable quôil a exerc®e sur la conception des 

villes. Les exp®riences de communaut®s sur la cr®ation dôun village-modèle, sur les lotissements de 

maisons de campagne, en particulier, le mouvement des Arts & Crafts, à la fin du XIXe siècle 

semblent sô°tre approch®s du concept des cités jardins. Les adeptes du mouvement ont développé le 

concept qui inclut selon lui « un espace suffisant, un logement sain, propre et bien construit, 

lôespace de jardin abondant, la conservation du paysage naturel, sans pollutions ni d®tritus ». 

Howard et ses confr¯res sont aussi impressionn®s par le roman utopique de 1888 dôEdward Bellamy 

Looking Backward (traduction française Cent ans apr¯s ou lôAn 2000, 1891). E. Howard dresse des 

diagrammes (Figure 4) sur la cr®ation dôun nouveau type de ville. Il avait raison sur le désir des 

hommes de jouir de plus dôespace vital et pose la question ç où iront les gens ayant comme choix 

óvilleô, ócampagneô ou óville-campagneô » dans le diagramme des trois aimants (Three Magnets). 

En 1899 Howard trouve suffisamment de personnes intéressées par son livre Tomorrow ï A 

peaceful path to real reform (fr. Demain: une voie pacifiste vers la réforme réelle) et par son idée 

pour fonder lóAssociation des Cit®s-Jardins, connue aujourdóhui sous le nom de Town and Country 

Planning Association, la plus ancienne association environnementale dóAngleterre. 

 



            

  

 
 

Figure 4. Diagrammes de la conception de Cité-Jardin, dressés par E. Howard (1899, 1902). Source : Edition 

sur la Toile par John Reps. 

 

En 1901, Ralph Neville K. C. (1848ï1918) est recrut® ¨ lôAssociation et ®lu pr®sident. Thomas 

Adams (1871ï1940), un arpenteur de Scots est nommé secrétaire. La première conférence de 

lôAssociation des Cités-jardins se tient en 1901 par quaker George Cadbury (1839ï1922), architecte 

Raymond Unwin (1863ï1940). En 1902, la Société des Pionniers des Cité-Jardin (Garden City 

Pioneer Company) est formée pour trouver et acquérir un site sur lequel implanter une première 

cité-jardin. On examine lôemplacement du manoir de Letchworth au nord de Londres. Ce domaine 

nôest pas assez grand mais les terrains voisins sont achet®s ¨ dôautres propri®taires. Le site est valid® 

et déclaré ouvert en automne 1903. Raymond Unwin et Barry Parker sont nommés pour ce projet 

(Figure 5). 

 



            

 
Figure 5. Plan de Letchworth Cité-Jardin par architectes B. Parker et R. Unwin (Unwin, 1909) 

 

Une seconde cité, conçue selon les mêmes principes entre 1905 et 1907 par Parker et Unwin dans le 

faubourg londonien de Hampstead exer­a lôadoption du mod¯le. La seule cit®-jardin en Allemagne, 

où les idées de Howard ont été pleinement adoptées, est la cité de Hellerau conçu en 1909. Encore 

une vraie cité-jardin en Angleterre, celle de Welwyn, est commencée après la Première Guerre 

mondiale en 1919. 

 

Lôid®e de d®centralisation de m®tropole sera reprise au cours des ann®es dôapr¯s-guerre comme 

base théorique du plan de développement du Grand Londres. De même, la réalisation des villes 

nouvelles autour de Paris ou de Lille, Bruxelles et dôautres sera fond®e sur ce principe. En dehors 

des réalisations effectuées en Angleterre, aucune autre ne reprendra le concept dans son intégralité. 

Eugène Alfred Hénard (1849ï1923), un architecte  et urbaniste fran­ais, lôinventeur de ç ronds-

points » des carrefours à sens giratoire (les premiers virent le jour à Paris en 1906). Il fut adjoint au 

directeur des services dôarchitecture de lôExposition universelle de 1900 et membre cofondateur de 

la Société française des urbanistes en 1911. Il fut aussi un grand partisan de la multiplication des 

espaces verts dans les villes, en particulier à Paris. Lui, il a beaucoup milité pour profiter de la 

suppression du mur dôenceinte de Paris pour ®tablir de nouveaux jardins et parcs, « espaces plantés 

dôarbres, couverts de pelouse et orn®s de fleurs dôun surface au moins ®gal ¨ celles du parc 

Montsouris » (Hénard, 1982). Leur superficie varierait en effet de 9 à 12 hectares. Hénard propose 

la cr®ation de neuf parcs ¨ lôemplacement des fortifications désaffectées et encore neuf petits parcs 

ou squares (Figure 6). Le but de ce projet était que chaque habitant ne soit éloigné au maximum que 

dôun kilom¯tre de grands parcs et que de 500 m¯tres des jardins ou squares. Les Américains et les 



            

Européens sont lui reconnaissants pour la rue future ainsi que la ville future du début de XXe siècle 

(Figure 7). 

 

  
Figure 6. Plan de lôextension du syst¯me des 

parcs de Paris. E. Hénard, 1903 (Hénard, 1982) 

Figure 7. Illustration  Rue future publié en 

American City en janvier 1911 (Hénard, 1982) 

 

Un Britannique  Thomas Hayton Mawson (1861ï1933), architecte paysagiste et urbaniste, de 

1910 ¨ 1924 il a enseign® dans lôUniversit® de Liverpool son Civic Art (1911), lôart civique ou lôart 

de bâtir les villes. En 1912 Mawson visite plusieurs villes canadiennes. La vision de Mawson de 

Calgary, si elle avait ®t® mise en îuvre, aurait chang® une ville poussi®reuse des prairies ¨ la ville 

de Beautiful movement (mouvement des belles villes). En 1923 il a été élu le président de Town 

Planning Institute ; en 1929 il est devenu le premier président dôInstitute of Landscape Architects, 

ILA.  
 

 

Figure 8. Les illustrations de lóouvrage Civic Art (1911) de Mawson  

Jean-Claude Nicolas Forestier (1861ï1930) sa carrière commence au service de la ville de Paris 

au début du XXe siècle dans la lignée de Georges Eugène Haussmann et Jean-Charles Alphand 

(1817ï1891) et se poursuit au Maroc, en Espagne, Argentine, Cuba. Il publie au 1908 son ouvrage 


